
Homélie du dimanche 28 juin 2026 

Tout d’abord, Jésus, tu me pardonneras de ne pas commenter, ce matin,
les textes de la Parole de Dieu !

Bon, je vais essayer de vous dire quelques mots, en ce jour particulier et
forcément émouvant, même si je ne déménage que début septembre. 

35 ans que je suis prêtre, cette année… Et 13 ans que je suis avec vous
sur cette belle paroisse ! 13 ans… Vous n’êtes pas superstitieux ? Et bien moi,
si !  Mais  dans  le  bon  sens,  tant  ces  13  années  ont  été  belles,  riches,  et
porteuses d’espérance pour l’avenir. Vous êtes la paroisse qui m’a supporté le
plus longtemps ! 6 ans dans le Haut-Grésivaudan, 10 ans à Vif et alentours, 6
ans à Bourgoin-Jallieu et donc 13 ans avec vous. 

Je voudrais vous remercier pour votre accueil et votre bienveillance. Et
dire  un grand merci  à  toutes  les  personnes  impliquées  dans  les  différentes
activités paroissiales et avec lesquelles j’ai pu faire un bout de chemin : vous
m’avez  évangélisé,  vous  avez  été  et  vous  êtes  de beaux  témoins  du  Christ
vivant ! La semaine dernière, mes petits parents me demandaient quelle était
la  paroisse  que  j’avais  préférée,  où  je  m’étais  senti  le  mieux  jusqu’à
aujourd’hui. Je leur ai répondu que cette question était ô combien difficile…
Mais en tout cas, ici, j’ai été un prêtre très épanoui, grâce à vous tous, même si
cette dernière année a été un peu compliquée en raison de mes problèmes de
santé. Mais là encore, vous avez été présents, réactifs, attentifs. 

Je  voudrais  aussi,  en  ce  jour,  demander  sincèrement  pardon  aux
personnes  que  j’ai  pu  blesser :  par  mon  caractère,  mon  humour  parfois
exagéré, mes limites et mes faiblesses. Il  y a eu aussi des choix immobiliers
difficiles à faire : je pense par exemple à la cure de Quaix, à celle de la Monta,
au Fontanil, à l’église de la Buisserate.  

La phrase de l’Evangile « avance au large », qui se trouve derrière moi,
est symbolique de ce que nous avons essayé de vivre durant ces 13 années.
Souvenez-vous,  lorsque  je  suis  arrivé  sur  la  paroisse,  le  père  Gaso  avait
présenté tous les lieux importants de l’église. Et comme le trublion que je suis
parfois,  j’en  avais  rajouté  un :  le  parvis !  Comme  pour  signifier  que  notre
témoignage commence aux portes de nos églises, pour aller au grand large, à la
rencontre de celles et ceux qui ont soif de Dieu sans toujours le savoir. 

Maintenant, je vais vous dire le rêve et le désir que je porte pour cette
magnifique  paroisse :  que  tout  continue !  Que  tout  se  développe  et
s’affermisse ! Que tout s’invente et se propose au service de tous. Car le plus
grand « merci » que l’on peut dire à un prêtre qui quitte sa communauté, c’est
que cette même communauté redouble d’élan, d’enthousiasme, de foi, d’esprit
missionnaire… 



Il  y aura bien sûr des changements avec l’arrivé du père Simon ; vous
aurez à l’apprivoiser comme lui-même aura à le faire avec vous ! Mais c’est le
même Seigneur,  le même Evangile,  la même Eglise.  Je sais que vous saurez
accueillir  votre  nouveau  pasteur  comme  vous  l’avez  fait  avec  moi  et  mes
prédécesseurs, au-delà des sensibilités inhérentes à nos personnalités.

Quand  à  moi,  je  vais  prendre  une  année  sabbatique,  de  repos,  de
ressourcement,  pour  recharger  mes batteries  et  repartir  pour  une nouvelle
mission l’année prochaine. C’est un grand tournant dans ma vie,  et c’est peut-
être un petit tournant dans les vôtres ! 

Je  vous porterai  chacune et  chacun dans  ma prière,  et  je  sais  que la
réciproque sera vraie !

Je  termine  cette  homélie,  qui  n’en  est  pas  une,  en  vous  partageant
quatre citations qui m’accompagnent chaque jour et qui peuvent nous aider,
vous comme moi, à vivre ce passage :

« Vivre de telle manière, qu’en nous voyant vivre,  on pense que c’est
impossible que Dieu n’existe pas ! » (Guy Gilbert)

« Je ne sais pas de quoi demain sera fait, mais ce que je sais, c’est que
demain la Providence se lèvera plus tôt que le soleil » 

« Si Dieu efface, c’est pour écrire » 
Et une dernière pour la  route, encore de Guy Gilbert :  « prie,  lutte et

aime, tout le reste est du pipi de chat ! »
Merci encore, frères et sœurs paroissiens, et que notre Dieu d’amour, le

Dieu de Jésus-Christ, vous bénisse en abondance ! 

Alain-Noël Gentil


